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Princesse Song

La princesse Song, la fille de l’empereur du 
Zhong, faisait les cent pas dans ses appar-
tements de la Citadelle du Conseil. Bientôt, 

les chefs des quatre gouvernements de l’Erdas, ainsi 
que le dirigeant du Stetriol, se réuniraient pour la 
première fois depuis leur exode causé par les inva-
sions du Dévoreur et l’attaque du Wyrm.

Elle n’avait pas été invitée aux débats.
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Ce qui la contrariait immensément.
Song veillait à marcher à petites foulées délicates, 

évitant les grandes enjambées qu’elle brûlait de 
faire. Elle affichait une apparence calme et sereine, 
ses cheveux noirs coiffés en une tresse tenue par 
des épingles en diamant, sa robe joliment brodée 
en vert océan et émeraude riche. Mais à l’intérieur, 
elle bouillonnait. Pourquoi devait-elle toujours 
faire office de décoration ? Le titre de princesse 
ne l’intéressait pas s’il ne s’accompagnait pas des 
responsabilités qui lui incombaient.

Du couloir lui parvinrent des bruits de pas, la voix 
d’un garde et soudain, la lourde porte de la chambre 
de Song s’ouvrit grand. L’empereur du Zhong entra, 
suivi de deux fidèles Oathbound : ces hommes, vêtus 
d’uniformes noirs avec des protège-poignets et des 
protège-cou en cuivre qui leur soulevaient le menton 
étaient des gardes liés par leur serment. Ils se pos-
tèrent autour de la porte, le visage impassible.

L’empereur, un colosse, portait une armure de 
cérémonie en bambou laqué et doré. Elle cliquetait 
à chacun de ses pas. Ses longs cheveux noirs étaient 
attachés en une natte de guerrier, même si Song 
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savait qu’il n’avait pas combattu dans la guerre 
contre le Dévoreur. Il était resté tapi dans l’ombre, 
tout comme la reine de l’Eura, la première ministre 
de l’Amaya et le Haut Dignitaire du Nilo. Maintenant 
que le danger était écarté, ils avaient tous repris leurs 
anciennes fonctions de dirigeants de l’Erdas.

–	Ma fille ! lança-t-il de sa voix profonde de 
souverain.

Song baissa les yeux, croisa les mains gracieuse-
ment et s’inclina avec un profond respect.

–	Père, répondit-elle tout bas.
Alors qu’elle se redressait, les yeux perçants de 

l’empereur l’examinèrent, à l’affût de la moindre 
faute ou imperfection. Song resta immobile sous son 
regard. L’empereur fronça les sourcils, mécontent de 
sa robe brodée. Le vert n’était plus une couleur très 
prisée.

–	On me dit que tu désires me parler.
Song fit une nouvelle révérence.
–	Oui, mon cher père. Avec votre permission, je 

voudrais assister à la réunion du Conseil demain.
–	Elle est réservée aux leaders de l’Erdas, objecta-

t-il.
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Song serra les mains, mais s’efforça de se détendre. 

Il ne fallait pas qu’il voie combien cela comptait pour 

elle.

–	S’il vous plaît, père, implora-t-elle.

Sévère, les yeux plissés, l’empereur l’examina un 

long moment. Sa bouche formait une ligne droite 

et Song devina sa réponse avant même qu’il ne la 

formule.

–	Non.

Sans explication ni justification.

–	Mais..., bredouilla Song.

Il leva une main pour la faire taire.

–	Ce n’est pas un lieu pour une fille obéissante.

–	Je ne parlerai pas, promit Song. Je ne ferai 

qu’observer.

Le visage de l’empereur n’afficha aucune expres-

sion comme s’il était gravé dans le jade. Song con

naissait ce regard. Son père enrageait.

–	Ce sera bien, assura-t-elle d’une voix douce. 

Pour que les leaders de l’Erdas voient que votre fille 

a survécu aux récents conflits. Grâce à vos bons 

soins et à votre perspicacité.
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Elle jeta un rapide un coup d’œil aux gardes 
devant la porte.

–	Et grâce à la loyauté des Oathbound.
La bouche de l’empereur se détendit légèrement. 

Lentement, il hocha la tête.
–	Très bien. J’exige que tu restes silencieuse 

derrière ma chaise.
Il la toisa une nouvelle fois.
–	Et que tu portes une robe d’une couleur plus 

adaptée.
Song baissa les yeux pour qu’il n’y distingue pas 

l’éclair de colère qui les traversait. Il la traitait tou-
jours ainsi. Pour lui, elle n’était qu’une jolie poupée, 
pas un être humain de chair et de sang. Elle esquissa 
une autre révérence.

–	Je ferai selon votre volonté, père.
Elle resta inclinée jusqu’à ce qu’elle entende 

l’empereur quitter la pièce avec ses gardes. Elle se 
redressa alors. Si elle avait pu voir son visage dans 
un miroir, elle aurait remarqué que sa bouche dessi-
nait la même ligne droite que celle de son père.

Elle assisterait à la réunion, mais pas en tant que 
simple observatrice.



Elle ne se tairait pas.
Le Conseil et l’empereur entendraient ce qu’elle 

avait à dire.




